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café cornavin
ÒDu milieu vers lÕext�rieurÓ



Le projet prend son
envol en mai 2001,
dans le cadre du travail
de Glenn à la
Délégation à la
Jeunesse  de la Ville de
Genève. Après son
départ de ce service,
l’évidence de résultats
encourageants a mené
à la constitution de
l’Association Café
Cornavin, le 28 décem-
bre 2003. A ce jour, elle
est soutenue finan-
cièrement à 30%  par la
Délégation à la
Jeunesse. 

L’association Café Cornavin veut
favoriser le dialogue et l’émergence
de demandes d’aide chez les 
personnes toxico-dépendantes. 
Elle a pour but également de sti-
muler leur regard sur le monde
extérieur à leur milieu, et d’encour-
ager leur adhésion à des activités ou
à un projet.

Evolution 2004

La situation autour de la gare s’est consi-
dérablement modifiée. L’année a commencé,
comme les précédentes, par une Rotonde
très fréquentée (lieu de rassemblement à la
gare Cornavin de personnes en quête de pro-
duits). Cet endroit, comme la plupart des
lieux de rassemblement de personnes
dépendantes, comme pour endiguer une
condition d’ « exclu », se situe dans un lieu
public de grande affluence. Mais pas unique-
ment : la gare est aussi le quartier général de
nombreux organismes sociaux, oeuvrant
pour la réduction des risques. D’autres y
offrent un espace convivial de partage et de
conseil social.

Dès le mois de février, la police de la gare
(«Task Force» mise en place par Mme M.
Spoerri, Présidente du Département de
Justice et Police), tente de «nettoyer » la
Gare Cornavin et ses alentours de ses
scènes de la drogue. Aucun groupe ne peut
désormais plus se former sans être interpellé
par la police. Les récalcitrants devront vite
déchanter, prenant le risque de se faire ver-
baliser pour « refus de circuler » ; les con-
trevenants devront s’acquitter d’une amende
de/ou pouvant aller jusqu’à Fr. 350.- pour
avoir fréquenté cette zone d’exclusion.
Pourtant, malgré cet assaut donné sans
relâche, la gare attire toujours ses
indésirables. 

L’Association Café Cornavin est sommée par
la police de suspendre son activité. En effet,
ses objectifs sont antagonistes aux buts
poursuivis par celle-ci. La distribution du café
est suspendue et notre action se recentre sur
un travail de rue basique, visant à maintenir
des liens avec le public-cible et à
suivre l’évolution de la situation de près. Une
démarche qui vise à intervenir auprès d’un
public à risques plus jeune est alors renfor-
cée, particulièrement à l’intérieur et aux alen-
tours du parc du Seujet.

Pendant ce temps, le public de la Rotonde ne
désemplissant pas, une nouvelle tentative de 
distribution de café est menée au mois

d’août. Elle débouche sur une altercation.
Par la suite une négociation avec les
autorités (Dept Justice et Police, Serv. des
Agents de Ville et Domaine Public), se solde
par l’attribution d’un emplacement sur lequel
l’activité Café Cornavin va pouvoir reprendre,
dès le mois de novembre. Il s’agit d’un terrain
rattaché à l’Eglise Notre Dame, endroit
stratégique, puisqu’il se situe de façon visi-
ble, en face de la Rotonde, et peut ainsi faire
office de « vase communicant ». Précisons ici
que la négociation avec les autorités n’aurait
pas pu aboutir sans l’aval et la bienveillance
du responsable de la cure de l’Eglise en
question, M. le Curé X. Lingg, que nous salu-
ons. Dès novembre, notre action « Café »
reprend donc son envol, dotée d’une recon-
naissance nouvelle auprès des autorités.
Une reprise appréciée des habitués, qui ne
tardent pas investir ce nouvel emplacement.



Commentaire
La démarche du travail de rue vise à « aller
vers » la population-cible. Notre action
s’est tout d’abord basée sur ce principe.
Aujourd’hui, elle se voit légèrement trans-
formée puisque ce sont maintenant les
consommateurs qui viennent à nous! Ne
nous trouvant plus tout à fait au cœur
névralgique du problème, le développe-
ment de nouvelles relations avec les per-
sonnes du milieu s’en voit complexifié. Il en
va de même pour les récalcitrants et les
timides.
Pour contrer cet effet, l’Association a pu
compter (en plus de son responsable) sur
la collaboration et l’investissement de qua-
tre personnes ! 

Mme Pauline Bühler, stagiaire I.E.S,
Très intéressée et impliquée, sa motivation
et sa facilité relationnelle ont permis de
soutenir notre démarche dans la rue et
furent aussi un précieux atout lors de négo-
ciations avec les autorités ; Extrait de son
rapport de stage : “Le café a pour rôle de
favoriser le partage, l’échange, il apporte
une certaine chaleur au sens propre
comme au figuré. Lors de ces moments,
les personnes sont plus disponibles, dis-
cutent plus facilement de ce qu’elles
vivent, de ce qui les touche, de leurs diffi-
cultés quotidiennes, etc. et les demandes
émergent plus facilement.”

M. Alain Pochon, membre de l’Association, 
qui, de par ses connaissances, réfère cer-
taines personnes du milieu sur le nouvel
espace que nous exploitons. Il a souvent
été leader dans l’initiative d’activités
extérieures ; 

Mme Uschi Marchand, bénévole,
sensible à la cause que nous défendons,
qui offre son écoute et propose, par jours
de grands froid, sa soupe aux légumes…
fameuse ! ;

M. Xavier Lingg, Curé de l’Eglise Notre-
Dame, enchanté par la démarche, qui trou-
ve parfois le temps d’échanger et de
partager avec le public accueilli. 

Le « café conseil » à la gare:

Marquer une présence en servant des

boissons (café ou  thé) ; 2 à 3 fois par

semaine durant 2 à 3h. par intervention.

Aller à la rencontre des personnes toxi-

co-dépendantes, bâtir un port d’attache

sur les lieux même où elles passent la

plupart de leurs journées. 

Pauline B.

Alain P.

Uschi M.

Au fil du temps, à travers la présence, l’engagement

personnel, la répétition des rencontres et le

partage, les liens tissés portent généralement la

marque du respect réciproque. “Café Cornavin”

encourage la formulation des demandes d’aide les

plus diverses. Elle observe qu’à travers une relation

de confiance et un accompagnement personnalisé,

une brèche pourra s’ouvrir pour certains.

L’association L’Atelier D’Art,
peut constituer une synergie
avec le Café. L’atelier permet
un pont aisé. Il affiche des
horaires d’ouver-
ture réguliers,
fonctionne de
manière
informelle et pro-
pose des activités
ponctuelles et régulières.

Activités plein air et périphériques
Sorties au Salève, à Samoëns et Vevey.
A trois reprises, nous nous sommes aérés
dans les environs de Genève. Chaque
fois, le taux de participation a été élevé,
(de 7 à 10 personnes). Sur place, nous
avons pu pique-niquer, profiter des envi-
rons. Ballades-randos et 4 vols en para-
pente bi-place ont été possibles !

Portaits photos 
De fin décembre 2003 à début 2004,
Glenn a proposé un portrait photo à tou-
tes personnes gravitant autour de la gare.
Une très large majorité des personnes a
adhéré au projet. Buts de l’opération : leur
remettre une photo d’eux-mêmes et, à
travers l’émulation du projet, créer ou
consolider les liens. Certaines personnes
se sont par la suite rendues à l’Atelier
d’Art, pour travailler leur photo sur infor-
matique, en tirer des copies supplémen-
taires, ou acquérir certains portraits d’a-
mis, vivants ou décédés.

Jours fériés
Durant tous les jours fériés de l’année,
une présence a été marquée à la gare, de
façon à offrir une convivialité et des repè-

r e s
(par t i -
c u l i è -
rement
néces-
sa i res
p e n -
dant la
p é r i o -
de de
N o ë l /

Nouvel -An). Mais également pour assu-
rer un relais avec d’autres lieux de fête,
les services sanitaires et sociaux, ainsi
que les  lieux d’hébergement.

Portraits - esprits



Fête  du  développement  durable, plaine de Plainpalais, les 12 et 13 juin
Café Cornavin a
profité de cet évène-
ment pour présenter
ses activités. Une
bonne occasion
pour impliquer les
personnes de la
gare autour d’un
projet photo-lan-
gage, visant leur
participation et leur
mobilisation
citoyenne, pour
dénoncer l’exclu-
sion, le manque de
respect et de con-
sidération dont ils
se sentent trop sou-
vent  victimes. 

Le banquet d’Astérix
Durant la période estivale, une fête de très grande
envergure a été organisée par les jeunes eux-
mêmes sur les bord du Rhône: une fête à l’image des

banquets
d’Astérix!!!
Glenn y a
été invité,
et a pro-
posé son
aide pour
c e r t a i n s
a s p e c t s

logistiques et financiers. De l’acquisition d’un cochon
de 93 kilos à la veillée digestive qui s’ensuivit, réus-
site totale de la fête!

Certaines personnes toxicomanes perdent la
 capacité de

se voir d
ans un environnement autre que le leur. S

’extraire

de leur conditio
n est une utopie pour la

 majorité
, ta

nt le
s

obstacles à surmonter sont rudes. En tant que port 

d’attache, “C
afé Cornavin” peut devenir u

n

tremplin d’espoir p
our certains.

Témoignages filmés :
Ce petit film, constitué de témoignages, vise à
impliquer les personnes concernées dans un
projet pour les mobiliser : Comment  vivent-
elles la zone d’exclusion imposée par les

forces de l’ordre, quels regards posent-elles
sur le système social…
En leur donnant la parole, nous espérons leur
permettre de se réapproprier une partie de
leur intégrité, trop souvent bafouée à leurs
yeux.
Ce court métrage, sera projeté dans le cadre de
l’Expo 05 de l’Atelier d’Art, sur le thème des Droits
de l’Homme et inégalités sociales (21 au 24.5 salle
Pitoëff).
Il servira également de support lors de la Journée
Nationale d’Action liée aux zones d’exclusion et aux
interdictions de périmètre dans les cantons (voir
encart à gauche). Il pourrait également représenter
un support de réflexion dans l’enseignement social. 

Camp 2005
Pour la première fois, Café
Cornavin organise un camp
d’été d’une semaine dans  les
Pyrénnées (fin-juin). Il devrait
permettre aux participants de
couper avec leur quotidien
pour vivre une expérience
régénératrice. Loger dans un
gîte de montagne, être
dépaysé, se livrer à diverses
activités, dans un environ-
nement montagneux et rus-
tique. 

Journée Nationale du 8 juin,
liée aux interdictions de
périmètres.
En collaboration avec le
groupe de Travailleurs
Sociaux Hors-Murs Romand
et le groupe Suisse-alé-
manique «Gassenarbeit »,
sera organisée une journée de
mobilisation dans les cantons
dénonçant les interdictions de
périmètre (zones d’exclusion.)
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Réseau :
Encouragé par la politique, le travail en réseau est
à la mode dans les entreprises sociales. Mais se
développe-t-il vraiment ? Répétitions des rencon-
tres et  «colloquites» aïgues riment-elles néces-
sairement avec développement du travail en
réseau ? Il reste du pain sur la planche.
Cette année, Café Cornavin s’est investie dans
plusieurs groupes de travail et s’est fait connaître
davantage.
- TSHM romands; groupe de liaison inter-institu-
tionnelle dans le champ de l’intégration sociale et
professionnelle des personnes dépendantes;
groupes mandatés par la plateforme contre l’ex-
clusion (psy., logement).
- Collaboration plus étroite avec plusieurs orga-
nismes sociaux et sociaux-sanitaires.



Nous remercions chaleureusement:
La Ville de Genève :
- Le Département des affaires sociales,
des écoles de l’environnement, et 
- La Délégation à la Jeunesse, particuliè-
rement Marie et Julianne les secrétaires,
pour leur confiance, leur soutien moral,
logistique et financier; 
- Le Département des Affaires Culturelles
qui permet l’accès gratuit à plusieurs
spectacles.

Un très grand merci à M. Blaise Theus
pour avoir rendu le nouveau bureau de
l’Association opérationnel.

La F.O.J. (Fondation officielle de la
Jeunesse), en particulier le Foyer la
Pommière, qui met régulièrement à
disposition son mythique bus rouge.

M. Jean Meystre, pour le traitement de la
comptabilité.

Tous ceux, qui de près ou de loin partici-
pent à la bonne marche de l’Association.

Un grand merci à
Thierry Aubert 
pour la révision gracieuse de nos bilans et
comptes. 

Les membres
Luce Antille
Infirmière de Rue, Carrefour Rue
Marisa Baldacci
Assistante sociale, Fondation Phénix
Kelly Bernheim
Dr. méd., médecine interne
Maria De Conti
Infirmière psychiatrie, Fondation Phénix
Danièle Geisendorf
Présidente assoc. Antenne Drogue Familles
Alain Pochon
Cuisinier

Le Comité
Président: Glenn Benoudiz
Educateur
Vice-Présidente: Véronique Kupper
Artiste pédagogue
Membre du comité: Damien Sidler
Conseiller en environnement, Député au
Grand-Conseil
Trésorier: Jean Meystre
Comptable




